
plus ,jde remercier Dieu d’une si. 
• grande grâce dont il se jugeait indi­
gne. On le ponduisitd’Omura, où il 
était eu prison,à Nangazaqai. IL fut 
exécuté surr une montagne proche de 
celle ville, avec quarante neiif autres 
Chrétiens, dont neuf étaientJésuites,, 
quatre Franciscains et,, fi ^Domini­
cains : tous les autres étaient laïques. 
On en brûla vingtc^inq, et Ton déca­
pita le reste. Parmi ces derniers, le 
Père SpinoJa avait tout',près de lui 
Isabelle Fernandez, veuve de Domi­
nique Georges, chez lequel il avait 
été arrêté quatre ans auparavant, et 
dont il avait baptisé un nouveau né 
sous1 le nom d’igoace. L’enfant était 
derrière sa-mère, et 1e» suint homme 
ne le voyait point.; il craignit qu’on 
ne l’eui caché poufr le soustraire à la 
iport. “Où est moq petit Ignace ? aPé- 
cria t—il, en s'adressant à Isabelle ; 
qu’en avcz-VQus fajt P” “Le voici, ré­
pondit sa mère, le prenant entre* sça* 
bras ; : je n’fi-eu garnie t de, le privet, 
du seulfbooheur que je sois en état de 
lui procurée.” Pois elle dit à l’enfant: 
“ Mon fils, voilà votre père ; priez le 
qu’il vous bénisse.” Aussitôt ce petit


